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Crans attend cinquante réfugiés
ASILE Philippe Leuba s’est 
montré rassurant mais 
réaliste lors d’une séance 
d’information tenue à 
Crans-près-Céligny. 

ELLEN DE MEESTER 

edemeester@lacote.ch 

Une foule animée a investi la 
salle communale de Crans-près-
Céligny lundi soir. Suite à l’an-
nonce de la réquisition de l’abri 
PC (lire Le Quotidien de La Côte 
du 22 septembre), le conseiller 
d’Etat Philippe Leuba s’est con-
fronté aux inquiétudes des Cor-
beaux lors d’une séance d’infor-
mation publique. Accompagné 
du directeur de l’Etablissement 
vaudois d’accueil des migrants 
(EVAM), Erich Dürst, ainsi que 
du syndic de Crans Jean-Léon 
Blanc, il a tenté de rassurer la 
population. 
Tout au long de la séance, le 
discours du conseiller d’Etat a 
oscillé entre une certaine séréni-
té et une inévitable incertitude. 
«Je ne suis pas là pour vous dire 
que tout va bien, a-t-il déclaré. Je 
sais que c’est difficile. Des mesures 
de sécurité ont été prises pour évi-
ter au maximum les risques, mais le 
risque zéro n’existe pas. […] Je ne 
vais pas vous faire des promesses 
que je ne saurais tenir.»  
La commune de Crans-près-Cé-
ligny accueillera prochainement 
cinquante requérants d’asile. Pas 
un de plus: «On se rend compte de 
ce qui est légitimement admissible 
par la population», a commenté 
Philippe Leuba. La date d’arrivée 
des migrants, venus majoritaire-
ment d’Erythrée, de Somalie et 
de Syrie, n’est pas encore fixée: 
«Cela dépendra des arrivées, a ex-
pliqué Philippe Leuba. Mais le ris-
que que ce soit assez rapide est im-
portant.» Le groupe sera 
uniquement constitué d’hommes 
célibataires, sachant que le con-
seiller d’Etat refuse de placer des 
enfants mineurs en abri PC: 
«Pour leur épanouissement per-
sonnel, il y a mieux... » 

Manque d’alternatives 
«Aucune commune ne me télé-

phone pour me demander de leur 
envoyer des requérants, a souli-
gné Philippe Leuba. Alors que 
chaque jour, des attributions sont 
faites au canton et que nous nous 
trouvons dans l’obligation de loger 
ces gens.» Les requérants d’asile 
que la Confédération attribue au 
canton de Vaud sont logés dans 
les communes proportionnelle-
ment à leur nombre d’habitants. 
Douze abris de protection ci-
vile sont actuellement ouverts 
dans le canton et n’ont, selon 
Philippe Leuba, suscité aucune 
plainte de la part des communes 
concernées. «Nous essayons vrai-
ment d’avoir une répartition la 
plus égale possible», a-t-il précisé. 
«L’abri PC n’est pas une solution 
idéale, mais je n’en ai pas d’autre. 
Et d’ajouter: Nous ne maîtrisons 

pas le flux migratoire; nous le su-
bissons.» 

Emploi du temps 
Les requérants d’asile ne passe-
ront pas la journée «autour de 
l’abri PC», a assuré le conseiller 
d’Etat. L’abri sera fermé entre 
9h45 et 18h en semaine et à par-
tir de 11h45 pendant le week-
end. Entre-temps, les réfugiés 
bénéficieront de la structure 
d’accueil de Nyon et suivront 
des cours de français à Lau-
sanne. Selon Erich Dürst, le 
transport jusqu’à ces lieux sera 
organisé par l’EVAM, ce qui 
écarte toute possibilité de «pro-
blèmes dans les transports en com-
mun.» Un contrôle d’accès di-
rect à l’entrée de l’abri sera 
également mis en place, afin 
d’éviter que ces lieux d’accueil 
ne deviennent «des squats», a 

ajouté le directeur de l’EVAM. 
Interrogé sur la longueur de la 
période d’ouverture de l’abri, 
Philippe Leuba a rappelé que la 
durée de séjour d’un réfugié est 
de trois mois. En revanche, cette 
durée ne correspond pas forcé-
ment à celle de l’ouverture de 
l’abri: «En principe, dès l’été, la 
courbe de gens qui arrivent en 
Suisse diminuera, car la Méditer-
ranée sera moins navigable. Mais 
nous ne pouvons pas en être cer-
tains. En tout cas, dès que je pour-
rai fermer un abri, je le ferai.» 
 
Inquiétudes diverses 
Les habitants de Crans ont ex-
primé un certain nombre de 
craintes quant à leur cohabita-
tion avec les migrants. Il a no-
tamment été question d’un sen-
timent d’insécurité suite aux 
dérapages constatés dans la ville 
de Nyon: «On a eu de gros problè-
mes de drogue à Nyon, mais on en 
a tiré des enseignements, a assuré 
Philippe Leuba. Nous ouvrons de 
petits établissements d’accueil, 
alors que celui de Nyon était plus 
grand et ouvert 24 heures sur 24.» 
Aussi estime-t-il que les mesures 
de sécurité prises en collabora-
tion avec la police cantonale 
portent leurs fruits: «Nous 
n’avons rencontré aucun problème 
de sécurité dans les abris ouverts.» 
Certains habitants se sont in-
quiétés d’une éventuelle propa-
gation de maladies telles que la 
rougeole. Rassurants, Erich 
Dürst et Philippe Leuba ont ex-
pliqué qu’un examen sanitaire 
est effectué de manière systéma-
tique dès l’entrée en Suisse des 
migrants. «Les maladies impor-
tées sont décelées par la Confédé-
ration [...] mais franchement, vous 
avez tout autant de chances d’être 
infecté par un bon Vaudois», a 
ponctué le conseiller d’Etat. 
Les habitants de Crans-près-
Céligny sont invités à côtoyer les 
migrants, afin que le covoisinage 
soit paisible. «Nous donnerons le 
meilleur de nous-mêmes pour que 
tout se passe bien», a conclu Jean-
Léon Blanc, syndic de Crans. �

Cinquante requérants logeront bientôt dans l’abri PC de Crans. G. MICHEL

NYON 

Une «cyclade» pour 
mieux se déplacer

Samedi 3 octobre, Pro 
Vélo LaCôte organise une 
«cyclade». Les cyclistes 
sont invités à un tour de 
ville avec des responsables 
de l’association pour se fa-
miliariser avec les réalisa-
tions routières effectuées 
dans le cadre de la mise en 
place des bus au quart 
d’heure. «Il y a de nouveaux 
aménagements avec lesquels 
il faut apprendre à circuler», 
explique Raphaël Charles, 
président de Pro Vélo La-
Côte. Cette structure se 
veut apolitique et il ne faut 
pas compter sur ce respon-
sable pour remettre en 
cause ou critiquer les tra-
vaux engagés par la Munici-
palité. «Nous sommes conci-
liants, notamment parce que 
l’on sent dans les services de 
la Ville une volonté d’aller de 
l’avant pour faciliter la circu-
lation des cyclistes», com-
mente-t-il. Ajoutant aussi 
que ces réalisations ont été 
conduites en concertation 
avec des ingénieurs habi-
tués aux contraintes de ges-
tion des différents usagers 
de la route. 
Samedi, la balade com-
mencera par une montée 
de la route de Saint-Cergue, 
actuel point chaud, avec la 
pose de gabarits provisoires 

dont une des missions est 
de sécuriser la sortie du ga-
rage (Le Quotidien de La 
Côte du 8 septembre). 
«C’est une zone 20 km/h. Que 
ce soient les automobilistes, 
les cyclistes ou les piétons, 
tout le monde est prioritaire. 
Nous devons donc apprendre 
à cohabiter», note-t-il. 

Entretenir le dialogue 
avec les autorités 
Direction ensuite le  
Rocher, les Plantaz, les Por-
tes de Nyon, les hauts de 
Clémenty. L’examen ne se-
rait pas complet sans un ar-
rêt à un rond-point. «Beau-
coup de cyclistes se 
demandent quelle attitude il 
faut adopter», observe le 
président. 
Pour Pro Vélo LaCôte, il 
faut donner du temps à cha-
cun des usagers. Le dis-
cours se veut constructif 
avec les autorités. Rien à 
voir avec la situation gene-
voise où la police a récem-
ment verbalisé des cyclis-
tes. � MCF

Les cyclistes sont confrontés à des changements. ARCHIVES C.SANDOZ

PRANGINS Rêves Suisse 
concrétise les rêves des 
enfants atteints de 
maladie ou de handicap. 
Active depuis 2006 et basée à 
Prangins, l’association Rêves 
Suisse a pour vocation d’embellir 
le quotidien des enfants et ado-
lescents souffrant de maladie ou 
de handicap. Nager avec des 
dauphins, découvrir Los Ange-
les et les studios hollywoodiens, 
rencontrer la légende du rallye 
automobile Sébastien Loeb ou le 
comique Gad Elmaleh, l’associa-
tion met tout en œuvre pour réa-
liser les aspirations des jeunes 
malades. 
Les demandes de rêves sont 
transmises à l’association par le 
personnel médical ou les fa-
milles. Rêves Suisse constitue 
alors un dossier et étudie, en col-
laboration avec les soignants, la 
faisabilité du projet. Ces activi-
tés sont financées par des contri-
butions individuelles, des dons 
d’entreprises et des événements 
organisés par l’association ou en 

sa faveur. Depuis 2013, Rêves 
Suisse organise également des 
journées récréatives pour les en-
fants et adolescents rencontrant 
des difficultés financières et fa-
miliales. Les bénéficiaires de 

cette initiative ont ainsi pu visiter 
le Salon de l’auto, assister à 
Athletissima ou encore s’amuser 
à Aquaparc. Ces activités sont 
élaborées en collaboration avec 
les services sociaux, les foyers et 

les institutions. 
Très active dans la région, l’asso-
ciation était présente à la Fête du 
bourg de Coppet où elle organi-
sait une chasse au trésor gratuite 
pour les enfants. Un bon moyen 
de se faire connaître de la popu-
lation en faisant passer un bon 
moment aux plus petits.  
Pour les plus âgés, il faudra at-
tendre le samedi 3 octobre et la 
soirée disco qui se tiendra à la 
salle des Morettes à Prangins. 
Réservée au plus de 25 ans, cette 
«Disco de Rêves» accueillera le 
groupe de reprises Time Ma-
chine. DJ Saïko sera quant à lui 
chargé d’assurer l’ambiance en 
deuxième partie de soirée. Les 
bénéfices de la manifestation 
serviront à financer les pro-
chains rêves mis en place par 
l’association.� GBTRencontrer Wayne Rooney, un rêve réalisé pour Théo. RÊVES SUISSE

Une association qui ne vend pas du rêve

Disco de Rêves 
Samedi 3 octobre dès 19h30 à la salle 
des Morettes. 
Prix de l’entrée: 35 fr. 
www.reves-suisse.ch

INFO+

CRANS 

A la place de la poste, une crèche 
Le Conseil communal de Crans-près-Céligny a accepté à 
l’unanimité le préavis relatif à la création d’une crèche au rez-de-
chaussée du bâtiment de la poste, à la rue du Grand-Pré.  
Un crédit d’étude de 90 000 francs sera donc attribué à la 
Municipalité pour le développement du projet. Selon la surface 
disponible, la crèche pourrait accueillir 22 enfants au total. Les 
travaux de construction devraient débuter en septembre 2016 et 
s’achever en mars 2017, soit environ 7 mois plus tard. � EDM 

PRANGINS 

Nouvelle gérance à l’auberge communale 
La Municipalité de Prangins annonce l’arrivée de nouveaux 
gérants, Julien et Christopher Broccard, à la tête de l’Auberge 
communale et hôtel dès ce samedi, comme nous l’avions 
indiqué il y a quelques semaines dans nos colonnes. 
Situés dans une magnifique bâtisse datant du XVIIIe siècle, les 
lieux ont été complètement rénovés dernièrement, dans le 
respect de l’authenticité tout en intégrant le confort moderne. 
Les frères Broccard sont également, et le resteront, gérants du 
Café de l’Union à Crans, une table de renom. � COM 

NYON 

Pino fera danser les seniors ce jeudi 
Ce jeudi, Pino sera l’homme-orchestre et le maître de cérémonie 
des célèbres thés dansants à la salle commune de Perdtemps, 
à Nyon, de 14 à 17 heures. L’ambiance est promise conviviale... 
Pour tous renseignements, vous pouvez contacter Christiane 
Portmann au 022 369 11 42. � COM 

Pratique 
La cyclade de Pro Vélo LaCôte est 
ouverte à tous les cyclistes. Elle aura 
lieu samedi 3 octobre. Rendez-vous 
à 13h30 à la Roulotte, derrière la gare.

INFO+


